

Toponymie

« Toponyme ». Partie de l'onomastique qui

étudie les noms de lieux, leur origine, leurs

rapports avec la langue parlée actuellement

ou avec des langues disparues.
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PREFACE

Quelle est l'origine des communes ?

Historiquement, la commune française est l'héritière de la paroisse de l'Ancien Régime ou de la « communauté » (circonscription fiscale qui portait aussi le nom de « paroisse fiscale », dans les villes à deux ou plusieurs clochers, ou de « collecte »).

Qui a créé la commune ?

Le 14 décembre 1789, la Constituante vote une loi créant les municipalités ou communes désignées comme la plus petite division administrative en France et c'est ainsi qu'était officialisé le mouvement d'autonomie communale révolutionnaire.

Quand ont été créées les communes ?

Le décret du 14 décembre 1789 a érigé en municipalités « toutes les communautés d'habitants » (paroisses, villages, bourgs) qui existaient au moment de la Révolution française. Le terme « commune » remplace celui de municipalité en 1793, en souvenir de la Commune qui a renversé le roi Louis XVI en 1792.

Comment est choisi le nom d'une commune

Les noms de lieux apparaissent ainsi comme un conservatoire des diverses langues parlées à différentes époques sur le territoire français. Les toponymes constituent aussi une mémoire des paysages, façonnés ou non par l'homme, ou de la nature du sol. Les toponymes témoignent d'activités humaines parfois disparues.

Qu'est-ce qui définit une commune ?

La commune est la collectivité qui agit sur le plus petit territoire. Les communes connaissent une organisation administrative unique, quelle que soit leur taille. Depuis la loi municipale de 1884, elles sont gérées par le conseil municipal et par le maire.

Quelle est la différence entre une ville et une commune ?

Il est important de noter que toutes les villes sont des communes, mais que toutes les communes ne sont pas des villes.

Pourquoi on dit ville ?

« Ville » provient du latin villa (maison de campagne, propriété rurale, domaine) qui prit dès les V e – VIe siècles le sens de « groupe de maisons adossées à la villa », c'est-à-dire à peu près

« Village », puis regroupement plus important de population.




° Origine du Nom de l’EURE ET LOIR

Le département de l'Eure-et-Loir a été créé en 1790 lors de la création des départements français.

Il tire son nom des rivières éponymes. Prenant source dans le département de l'Orne,


L'Eure est un affluent de la Seine.

Le Loir est un sous-affluent de la Loire et prend source

en Eure-et-Loir pour se jeter dans la Sarthe, près d'Angers.



Les parlers locaux Dialectes d'Oïl.

Les langues locales du département étaient des dialectes de langue d'Oïl.
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° Les 365 COMMUNES

ABONDANT

« Abondant » se retrouve dès 1151 pour la première fois attestée et se retrouve sous la forme latine « Habundans ».

Ce toponyme est aisément compréhensible, ce mot latin est lié aux (terres fertiles et remarquables).

ALLAIVILLE

Ce toponyme dérive du peuple des « Alains », originaire du nord Caucase.

Pénétrant dans l'Empire Romain, les « Alains » fondèrent un éphémère royaume centré sur Orléans qui était leur capitale au milieu du Ve siècle. « « Allaines » était sans doute un établissement « alain ».

ALLONNES

Pour ce toponyme d'origine celtique, la forme « onna » indique l'existence d'une (source, d'une fontaine ou bien d'un petit cours d'eau), il faut envisager une dérivation du nom de la déesse gallo-romaine des eaux Alauna.ou « Allonnes » tire son origine du peuple des « Alains » qui s'établirent en Touraine et y fondèrent un royaume centré sur Orléans.

ALLUYES

La forme primitive d' « Alluye », « Avalloc » en gaulois, se retrouve toujours en breton avec une forme proche, « Avaleg » qui désigne une (pommeraie), de « Aval » (pomme) avec le suffixe « eg » qui désigne un (lieu planté de pommiers).

AMILLY

Les origines d' « Amilly » datent de l'époque romaine, le village s'appelait alors « Amilliacum villa », c'est-à-dire (domaine d'Amillius), le propriétaire terrien implanté dans la commune.

ANET

Ce toponyme semble dériver du gaulois « Ana » (marais) avec le suffixe diminutif roman « et » c’est-à-dire (un petit marais).

ARCISSES

« Arcisses » est une commune nouvelle française. Elle résulte de la fusion — au 1er janvier 2019 — des communes de Brunelles, Coudreceau et Margon.

La nouvelle commune prend le nom du cours d'eau l' »Arcisses » et de l'ancienne abbaye Notre-Dame du val d'Arcisses.

ARDELLES

Ce toponyme semble dériver de l'anthroponyme (nom de personne) « Aridelus ».

ARDELU

Ancien français « ardu » (escarpé, d’accès difficile), ou (glorieux, illustre) et « luz » (bois, forêt).

ARGENVILLIERS

Du gaulois « arganto », latinisé en « argento » (argent) et « villare » (ferme), dans le département, à une trentaine de kilomètres d'Argenvilliers, on exploite encore récemment l’argent.

ARROU

Ce toponyme désignerait un (ruisseau d’arrosage), parfois un (abreuvoir) « Atur-Arum », « Aturra » étant le nom donné à la rivière de l’Yerre et signifierait donc (passage de la route antique sur l’Yerre).

Ce toponyme serait un radical pré-celtique « atur » suffixé du gaulois « avus » et signifierait (Bourg sur l’Yerre).

AUNAY-SOUS-AUNEAU

« Aunay ». Ce toponyme rappelle l'existence d'une (aulnaie, lieu où poussent des aunes).

« Auneau ». De « Aune » est un (arbre) des lieux humides et est caractéristique en ces lieux.

AUNAY-SOUS-CRECY

« Aunay ». Ce toponyme rappelle l'existence d'une (aulnaie) qui devait être si remarquable qu'elle a imprimé durablement ce territoire.

« Crécy ». Est une commune limitrophe à la commune.

AUNEAU-BLEURY-SAINT-SYMPHORIEN

La commune nouvelle d' « Auneau-Bleury-Saint-Symphorien » est née de la fusion le 1er janvier 2016 de deux anciennes communes devenues communes déléguées, « Auneau » et « Bleury-Saint-Symphorien ».

« Auneau ». Ce nom est ancien et vient des (aulnes) qui couvraient l'emplacement où la commune a pris naissance.

« Bleury ». Des traces d'occupation sembleraient remonter du XIe siècle étant donné l'église qui trône au milieu du village.

« Saint-Symphorien ». Le nom de la localité est attesté sous les formes (Sanctus Simphorianus) en 1219.

LES AUTELS-VILLEVILLON

« Les Autels-Villevillon », est né de la fusion en 1835 des communes des « Autels-Saint-Éloi » et de « Villevillon ».

« Les Autels ». Était nommée les « Autels-Lesseville », en 1707, du nom des (seigneurs du lieu). « Les Autels » semble rappeler la présence d'(autels) multiples dans l'église de Saint-Éloi.

« Villevillon ». Vers 600, la reine Bathilde, veuve de Clovis II, fit d’importantes donations à l’abbaye de St.-Père de Chartres, en particulier avec des terres de cette région du Perche. C’est l’origine de (Villevillon).

AUTHON-DU-PERCHE

« Authon » est dérivé de « Altus » qui désigne une (hauteur, un mont), et de « Dunum » qui désigne une (forteresse).

« Perche ». Pour le « Perche-Gouët », une (ancienne province de France) au cœur de la région naturelle du Perche et en partie dans le Parc naturel régional éponyme.

BAIGNEAUX

Nom dérive du latin « balneus » qui signifie (bain) le surnom désigne le prépose aux bains.

BAILLEAU-LE-PIN

Ce toponyme procède de l'anthroponyme (nom de personne) latin « Ballius », suivi de l'appellatif gaulois « ialon » (clairière), ou aurait pour origine « bali », idiome celtique, dont le pluriel « baliou »signifie (allée d’arbres de haut jet), conduisant à une habitation, les arbres étant (les Pins).

BAILLEAU-L’EVEQUE

« Bailleau ». L'étymologie de ce toponyme provient de l'ancien français « baille », issu du bas latin « balliolum » (enclos, enceinte) ou de l'anthroponyme (nom de personne) latin

« Ballius ».

« L’Evêque ». De nombreuses communes ou localités portent un nom se terminant par l'Évêque, en référence à un (prélat) y ayant habité, séjourné ou possédé un bien.

BAILLEAU-ARMENONVILLE

Depuis la réunion le 7 décembre 1972 de Bailleau-sous-Gallardon et d'Armenonville-les-Gâtineaux, la nouvelle commune prend le nom de Bailleau-Armenonville.

« Bailleau ». L'étymologie de ce toponyme provient de l'ancien français « baille », issu du bas latin « balliolum » (enclos, enceinte) ou de l'anthroponyme (nom de personne) latin

« Ballius ».

« Armenonville ». Étymologie manquante ou incomplète

BARJOUVILLE

L’origine de « Barjouville » vient de (Bergi-Villa) et paraît très ancienne au XVIIIe siècle puis, en l'an 1801, devint (Barjouville).

BARMAINVILLE

C’est une (ferme isolée) qui a donné son nom à la commune.

BAUDREVILLE

Il s'agirait d'un composé en « ville » (domaine rural, village), appellatif toponymique issu du gallo-roman « Villa », précédé la racine prélatine « baudr » (boue) ou l'on pourrait voir dans l'étymologie de ce toponyme « Baldéricus », transformé en « Baudry » puis en (Baudre).

LA BAZOCHE-GOUET

De l'oïl « basoche » qui signifie (église) et le déterminant « Gouet », surnom de (Guillaume Gouet), qui en était seigneur vers 1050 et de l'ancienne (province du Gouët) qui se situe en plein cœur de la région naturelle du Perche.

BAZOCHES-EN-DUNOIS

Le nom de « Bazoches » vient de l'ancien français, issu du latin, « basilica » qui désigne en latin ecclésiastique un (monument) érigé à la mémoire d'un martyr et généralement dépositaire de reliques.

Le « Dunois » (Orléanais) est une région historique de l'ouest de la région naturelle de la Beauce.

BAZOCHES-LES-HAUTES

« Bazoches ». Nom provenant de « Basilica » qui rappellent les (basiliques de l'époque impériale, bâtiments publics couverts, analogues à nos halles), où se tenaient d'importants marchés, à la frontière des « cités ».

BEAUCHE

L’origine du nom vient de l'ancien français « Bauche », plus ancien que « bauge »), mot d'origine gauloise, signifiant (terre bourbeuse).

BEAUMONT-LES-AUTELS

Le nom de la commune est né de la réunion des anciennes communes de « Beaumont-le-Chartif » et « Les Autels-Tubœuf » en 1835.

« Beaumont » est attesté sous la forme

« Bellus Mons » vers 1250, signifiant lieu d'où on avait une bellevue.

Les « Autels ». De l'ancien français « alter » (table où l'on célèbre la messe).

BEAUVILLIERS

« Beauvilliers » est un toponyme avec le sens de (beau domaine) ou (beau village).

BELHOMERT-GUEHOUVILLE

Le 1er élément « Be » de « Belomer » peut représenter le latin « beatus ». « Beatus Launomarus » (Saint Lomer) est né au hameau de Neuville à Claville (Eure), il devint successivement chanoine et économe ou prévôt dans l’église cathédrale de Chartres.

An 1090, Hugues, seigneur de Châteauneuf-en-Thymerais, fonda un monastère-prieuré de filles, près de la Forêt de Senonches, au nord-est de La Loupe. L’église et ses bâtiments prirent le nom de « Bellomer », en hommage à (saint Lomer).

Fusion réalisée de « Belhomert » d’avec « Guéhouville », sous le nom de Belhomert-Guéhouville
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